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Lors de la consultation auprès de la communauté, des principes ont été énoncés qu’il importe de maintenir : 
 

 Une vision du développement intégral de l'enfant sur l'ensemble de son parcours ; 

 Des processus d'évaluation qualitatifs et non quantitatifs (pas de notes, pas d'examens) ; 

 Le développement de la capacité d'autoévaluation des enfants ;  

 L'évaluation multipartite (enfants, parents, éducatrice).  
 
Sur un parcours de 7 années, l’évaluation sert à poser des pierres qui permettent de suivre l’évolution de 
l’enfant à Jonathan. Les évaluations visent à situer le développement de l’enfant par rapport à lui-même dans 
le temps depuis sa dernière évaluation plutôt que par l’atteinte d’objectifs ministériels ou en comparaison avec 
d’autres enfants.  
 
Au moins trois fois par année, les éducatrices, les parents et les enfants posent un jugement plus formel sur le 
développement global de l’enfant selon une grille de critères élaborés à partir du modèle au fil des ans. La 
coéducation implique que les trois parties (éducatrice, parent et enfant) partagent leur évaluation pour 
permettre à l’enfant une meilleure prise de conscience de ses progrès. 
 
Les types d’évaluation 
 
Il y a plusieurs types d’évaluation : 
 

1. autoévaluation; 
2. évaluation par les pairs; 
3. évaluation continue (observations); 
4. évaluation tripartite; 
5. évaluation pour enfant ayant des besoins particuliers; 
6. évaluation de fin de parcours. 

 
1. Autoévaluation 
 
L’autoévaluation porte sur plusieurs aspects : l’évaluation d’objectifs généraux à l’école,  l’évaluation de ses 
projets, l’évaluation de ses objectifs fixés à la maison ainsi que l’évaluation des objectifs de travail et de 
période. 
 
En début d’année, l’enfant définit des objectifs généraux à l’école pour toute l’année (par ex. faire des projets 
entre garçons et filles, proposer un atelier, ou mieux écouter à la réunion). Ensuite, dans le cadre des projets 
qu’il entreprend, il se fixe des objectifs plus spécifiques (par ex. pour un projet d’écriture, l’objectif pourrait être 
d’écrire 3 lignes).  Il se fixe aussi des objectifs à la maison (par ex. routine de rangement à la maison, 
communiquer davantage le contenu de ses projets d’école à la maison). L’enfant va évaluer par écrit l’atteinte 
de ses objectifs. 
 
2. Évaluation par les pairs 
 
À la fin de son projet, l’enfant le présente en réunion et reçoit les commentaires de ses pairs. D’une part, cette 
reconnaissance est agréable. La rétroaction peut amener les enfants à retravailler sur le projet pour l’améliorer 
ou garder ces informations pour les réutiliser dans un projet ultérieur. 
 
Cette présentation permet également le partage des connaissances et renforce la communication orale devant 
un groupe. Les enfants de la classe vont aussi apprendre à donner des commentaires constructifs. À la fin d’un 
atelier, tous les participants font un retour sur l’atelier qu’ils ont vécu. 
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3. Évaluation continue (observations) 
 
Les éducatrices évaluent quotidiennement de manière informelle et formative, c’est-à-dire qu’elles observent 
en continu et tout au long de la journée, l’enfant et son comportement dans les différentes situations 
d’apprentissage qui sont mises en place dans la structure de notre modèle : la période d’organisation du matin, 
les périodes de réunions, les périodes de travail (ateliers, devoirs, projets, etc.) et la période de ménage.  
 
Elles cherchent à voir comment l’enfant prend en charge ses apprentissages autant académiques que 
relationnels ou organisationnels, quelle recherche de soutien il fait lorsqu’il se heurte à des problèmes, quelles 
sont les stratégies qu’il emploie pour faire face aux défis qui se présentent à lui, etc. 
 
Elles observent les réactions des enfants pour assurer leur progression et leur évolution. Les changements 
pour mieux évoluer peuvent être découverts par l’enfant lui-même ou suggérés par l’éducatrice. 
 
4. Évaluation tripartite 
 
Deux fois par année, une rencontre tripartite éducatrice-parents-enfant met en commun les observations et une 
copie de l’évaluation de l’école et de la maison sont échangées. Ces deux évaluations sont faites 
préalablement à la rencontre. 
 
Pour l’évaluation de l’école, l’éducatrice rencontre l’enfant. Ils regardent ensemble les projets et son 
autoévaluation. L’éducatrice lui communique ses observations sur son développement depuis la dernière 
évaluation. Elle fait un bilan écrit de ses observations qui tiendront compte aussi des ateliers auxquels il a 
participé et du développement global de l’enfant. 
 
Pour l’évaluation faite à la maison, les parents et l’enfant font aussi un bilan écrit. Pour ce faire, une grille 
d’évaluation est suggérée par l’école, offrant plusieurs thèmes à développer. On décide de choisir un ou 
plusieurs des thèmes proposés par l’école ou d’en changer selon les besoins. On peut aussi s’inspirer de la 
grille pour développer ses propres outils. 
 
De plus, on regarde la dernière autoévaluation, les objectifs visés et on fait le bilan des moyens util isés pour 
les atteindre; on les poursuit ou on s’en fixe d’autres. C’est un moment de réflexion important qui permet de 
prendre du recul par rapport au développement de l’enfant à la maison. 
 
5. Évaluation pour enfant ayant des besoins particuliers 
 
Toutes ces observations nous obligeant à nous questionner au fur et à mesure sur l’évolution de l’enfant, il est 
donc entendu que les éducatrices déterminent dès que possible si un enfant présente des difficultés 
d’apprentissage ou en présentera lors de son passage au secondaire. Elles mettent en place autour de lui les 
mesures de soutien académique, relationnel ou organisationnel qui semblent les plus appropriées (exemples 
de soutien : orthopédagogie, psychoéducation, plan d’intervention, etc.). Ces stratégies font appel à la 
coéducation et/ou la collaboration de l’équipe-école (orthopédagogue, psychologue, aide aux devoirs, etc.). 
 
Pour ces enfants, tout au long de leur parcours, le niveau de difficulté est évalué.  Les éducatrices étudient les 
outils (stratégies) que l’enfant possède pour faire face à ses difficultés d’apprentissages en ayant un œil 
particulièrement attentif à l’apprentissage du français et des mathématiques. Elles mettent en place des 
moyens ou des mesures pour favoriser l’évolution la plus harmonieuse possible en l’aidant à développer ses 
stratégies et sa réflexion face à ses difficultés.  
 
Advenant une difficulté trop grande pour être accompagnée par les services offerts par une école régulière, 
l’équipe-école indiquera à la famille où elle peut aller chercher une aide supplémentaire.  
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6. Évaluation de fin de parcours 
 
Afin que l’enfant finissant soit le plus possible conscient du chemin parcouru, il lui est demandé de faire son 
propre bilan. Pour y parvenir, les moyens sont multiples et diversifiés : rechercher dans ses souvenirs, dans 
ses anciennes évaluations ou autoévaluations, dresser la liste des projets et des apprentissages, questionner 
ses parents ou ses anciennes éducatrices, se questionner lui-même, utiliser une liste de questionnements 
fournie par son éducatrice, etc. Nous cherchons aussi à amener l’enfant à élargir sa vision des acquis qu’il 
aura fait ressortir lors de ce dernier processus d’autoévaluation afin qu’il puisse en voir des applications à 
d’autres milieux que le milieu scolaire de Jonathan. 
 
Pour tous les enfants qui quittent Jonathan, un portrait global de l’enfant est rédigé par l’éducatrice dans le 
dernier bulletin, portrait dans lequel on retrouvera les forces sur lesquelles l’enfant s’appuie pour progresser et 
apprendre, ainsi que les difficultés qui risquent de freiner son développement et son évolution.  
 
À la fin du parcours, pour un « enfant qui est à risque » au plan académique, une rencontre est organisée avec 
les parents et parfois même avec l’enfant, pour s’assurer de la bonne compréhension de tous face à la 
situation que vit l’enfant, les aviser si nécessaire d’un faible résultat à un examen de fin de cycle primaire et les 
accompagner dans les démarches et les suivis qu’ils pourront entreprendre avec leur nouveau milieu.  
 
Pour ce qui est d’un « enfant à risque » au plan relationnel ou organisationnel, les éducatrices s’assurent que 
le soutien fourni à l’enfant au cours de son parcours ainsi que ses besoins d’accompagnement seront bien 
indiqués dans le portrait de l’enfant, tout en mentionnant l’importance de leur maintien afin de faciliter la 
transition vers le nouveau milieu. Les parents sont encouragés à transmettre toutes les informations 
pertinentes susceptibles de favoriser un passage harmonieux. 
 
Tout ceci a pour but de faciliter au maximum l’adaptation de l’enfant dans son nouveau milieu de vie. 
 
En bref 
Les éducatrices et les parents s’engagent à aider l’enfant à prendre conscience de son propre processus et 
style d’apprentissage. À travers les différentes situations d’apprentissage, les enfants pratiquent l’observation, 
l’expérimentation, la réflexion, le travail d’équipe, la critique constructive, l’entraide, la prise de décisions, etc. 
L’évaluation fait ressortir les stratégies employées par l’enfant, les connaissances acquises et les attitudes qui 
ont été démontrées à travers ses projets et ateliers. Ainsi, en plus des savoirs académiques, l’enfant apprend à 
apprendre, apprend à vivre avec les autres et avec lui-même. 


